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RESUME : 

Cet article présente les travaux effectués dans le cadre de la conception et la reaiisation (d’une base 
de donn6es toponymiques ‘BDT-DZ’). L’objectif principal de la BDT-DZ, élaborée à l’institut 
National de Cartographie et de TéEdétection (INCT), est la mise en œuvre d’une base de données 
nationale permettant la gestion et la manipulation de l’information toponymique pour des applications 
internes et externes de I’INCT. 
Le développement de la BDT-DZ a nécessité, un inventaire et une analyse de l’information 
toponymique dans sa situation ancienne et actuelle en la classant selon trois domaines. La 
modélisation conceptuelle des donnees toponymiques a permis l’établissement d’un schéma 
conceptuel en modkle ‘entit6 association et en formalisme HBDS pour ressortir les liens entre les 
différents domaines, tout en respectant les objectifs et les contraintes imposées par les utilisateurs 

MOTS-CLES : 

Base de Données Toponymiques (BDT-DZ), Toponymie, Modele Conceptuel de Donnees (MCD), 
Modele Logique de Données (MLD), Système de Gestion de Base de Données (SGBD). 

1. INTRODUCTION : , 

La mise en œuvre de la BDT-DZ a nécessité 
le développement de trois phases : 

- Inventaire et analyse de l’information 
toponymique de façon détaillée et 
exhaustive, 

- Modélisation de l’information toponymique 
par domaine ou thèmes. 

- Développement d’une application pour la 
saisie, la mise à jour et t’interrogation des 
données des domaines cités. 

- Documents 

Figure 1 : Schéma g&iéral de la Base de Données Topowmjques (BDT-DZ). 



2. Inventaire desdonnt?es toponymique: 

La multiplicité des types de données que l’on 
peut considerer en toponymie découle 
directement de ta multipficlte des sources 
@information. Dans une premiére étapes, les 
donn6es toponymiques ont été regroupés en 
trois domaines : 
l Origines du toponyme (journal officiel, 
* feuille cartographique, carnet de 

compktement, . ..). 
l Noms géographiques (toponyme, 

ancienne appellation,....), 
l Entit& de groupements (commune, 

wilaya, st&$ominute, . . . ). 

Les besoins peuvent étre ctassés selon deux 
types généraux : L 
l Besoins de type interne. 

- Intégration dans une base de données 
cartographiques. 

- Gestion de l’information toponymique. 
l Besoins de type “documentaire” : 

- Recherche d’informations toponymiques 
diverses par commune ou wllaya donnée, 
emplacement des documents 
correspondants, les anciennes 
appetlations utilisee. 

- Diffusion de ta documentation 
toponymique g&érate (fiche signalétique, 
repertoires, . . . ), 

3. Mise au point du schéma conceptuel: 

ancienne et actuelle, puis dans un second 
temps, il a été procedé à la construction du 
MCD (Modele Conceptuel des Donnees) en 
formalisme entité association. 

Les étapes qui ont éte développ6es pou! la 
construction du modéle conceptuel des 
données sont : 
- Recensement des propriétbs: dans cette 

étape, a 6th établie pour chaque domaine 
d’information une liste des propriCt& et 
leurs descrifitions. 

- Identification des entités et les relations: 
il s’agit d’identifier les entit& et les relations 
dans chaque domaine d’information. II 
n’existe pas de demarche permettant de 
garantir qu’aucune entit6 ou relation n’a étB 
omise, seul le savoir faire du concepteur 
est pour cela déterminant. 

- Affectation des propr&tés aux entités et 
relations: la plupart des méthodes 
proposent de mettre au jour les 
dépendances entre les proprlét& et l’entité 
ou la relation puis de proceder à 
l’affectation A partir de l’analyse de ses 
dépendances. It est plus judicieux d’affecter 
une propriété à une entité ou relation au 
debut de t’analyse. 

Pour nommer les entit&, les attributs et les 
liens, les termes les plus proches possibles du 
langage naturel ont eté choisis, de façon à 
pouvoir reconstruire quasi intégralement une 
phrase rien qu’en parcourant la structure. 

Dans cette &ape, dans un premier temps, 
l’information toponymique globale a été 
structuree en modéle HBDS (Hypergraph 
Based Data Structure) dans sa situation 

Enfin, un schéma conceptuel global, intégrant 
les trois domaines, a éte etabri pour supprimer 
les redondances et améliorer la cohérence. 

La figure suivante represente le schiima conceptuel en HBBDS de la BDT-DP: 

Gigpre 2 : SchBma HBDS de la SDT,Og 
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4. IMPLEMENTATION : 

- Apres normalisation puis transformation 
en modéle logique relationnel, une 
implementation du schéma conceptuel a 

5, APPLICATION : 

Pour répondre aux besoins identifiés au cours 
de la conception de la BDT-DZ et permettre la 
mise en œuvre d’un processus de 
manipulation et d’interrogation des données 
d’une maniere facile et souple, plusieurs 
actions ont 6th crees a l’aide des outils qu’offre 
le SGBD “Access”. 

Les principales actions prevues dans cette 
application, sont les suivantes : 

* Consultation : cette action permet de 
consulter les informations relatives aux : 

- Toponyme par num&o, coordonnées, 
feuille cartographique, commune ou 
Wilaya. 

éth effectuée sous le SGBD ACCESS. Plus de 
40 000 toponymes ont été saisie pour la 
validation du modele physique. 

- Toponyme par carnet, couches ou 
fhé)ne. 

* Saisie -et mise à /ouf: Cette action est 
utilisee pour faciliter la saisie des dpnnees 
necessitant une mise à jour réguliére. 

+ Edition : cette action permet d’editer les : 

- Fiches signaktiques des toponymes par 
num&o, par feuille, .par commune Ou par 
wilaya. 

- #%pertoires ou carnet’ de toponymie par 
feuille 01) minute. 

Toutes informations citer peuvent être 
présentees et organisées selon le choix des 
utilisateurs. 
La Figure 3 illustre les differentes actions 
contenues dans la BDT$Z. 
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MENU GENERAL 

- etc. Figure 3 : Schema géneral de l’application. 
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6. CONCLUSION: 

En conclusion, le MCD établi et validé a permis 
d’avoir une représentation giobate de 
Pinformation toponymique dans sa situation 
actuetie, avec une liste compiéte de son 
contenu, tout en montrant les diffhrentes 
relations qui existent entre les entités, en vue 
de la reaiisation d’une base de donnees 
toponymiques nationate. 
Gette approche de structuration par domaine a 
pour avantage de répondre aux besoins des 
divers producteurs nationaux de i’information 
toponymique (ANÇ, DGSN, OFFICE 
NATIONAL DES STATISTIQUES,. . .). Les 
besoins qui ont &&cibl$s en priorité sont : 

conservation du patrimoine national de 
toponymie :optimisation de la mise & jour 
des données, statistiques sur l’état du 
r&eau, gestion informatiséedes archives, 
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